
Contrq Iropportunlsm? d€ drottt

"Lorsquton parle de Iâ Lutte conttc lropportu-
nisme, 1l ne faut jâiials oubtler le trâit cà_
râctdrts tlque dle 1 I enselnble de I r opportuolsme
moderne dâog tous lê5 doûralnes 3àns exceptio,r t
ce qurll a de vague, d'loDr,tcls et dri.n3alsis-
3àb1e. Dc pôr sa nàturer I.opport,lnistg évlte
toujouls de Fgser lês {irestlols drunê Eântàre
clâlre et r4sol\re: 1l rech')!che toujours Ia ré_
5ùlè2ôte, it a des iouvoleû.jnts de couleuvre
eDtre deux polnts d€ vue qui sraxcl-uent, cher-
châot à ise metlr'e qrâccrrdr aÿqa ltun âus5i
bien quràÿec I.âutre, êt rÉd!.rlsa:rt se4 dlÿet_
g.ncrs à de légè.es 1lôdiflcation3rà des doutês,
à des voeur plF ur et i^nccents, elc . ,etc .n

(IENINE - Oeuvtes Coüp1ètes tomeVII - p.423
Editiôns SocJâIes. paris - Editlons du
Pt'og!às, oscou - 1966 )

Le ftouvenent Socidllste pôn,lthloolen /XE r lSrl E/ sst une
olganr.sôtlon qul 9$t née et srest aquertle dàns l. fêu de la
Iutt" Eévolu tionnâlre . Lrhlstolre de cette orgânlsâü.on eet
lntinenent ll4e à Lrhlstolrê des peuplos opplinés dtEthiople,
de3 forcir progrèsslrtrs èt dê l"urr lutte! récentes. I_e déve_
loppelrent d" l'orgàntsètion nrest nt te fruit drun hàsard, nl
le !ésult.t dru-n sôutlen d. forces êxtérleurs coûme cr?st
le câs du p.B.p.E. Lrtüplantatlon .re $E,ISaNE parnl lês targer
&assêa srest rgnforcé3 .pâraLléleoeDt à la prlse de Conscleircâ,
à l,orgonlsatlon êt à lràmeülent des oaseês oll,es _ !qoa. A
I répoque où ces trols irpéretlft révolutlonnai.res connâlgsalent
enco.ê un dévetoppeeent trés f.lbte, tÆr !SO{E étrit uoe ofganl_
latlon dont I'lûplantstlon se llnttalt rux l4trllectuel! et
étudlânts rrévolutloriaalres.Avec L ressor des luttes poprll.lrês,
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âlors que les organlsations fantoches tsl que le P.R.P.E
se déslntègtent, HEtISONE gran<tl et se renforce.

Par conséquent, les fatblesses du mowement révolutlon-
nalre des dernières années ont ét4 les faiblesses de llErISONE,
de même que les vlctolres des rnasses populaires en lutte ont
étd des victotres pour ME,IS0NE. ?ace aux attaques perfides de
la réaction, les nilltants de METISOî|E se sont rangés dans le
camp du peuple. Durant les p{rtodas d!offensiva révolutlonnâlre
lEf fS0NE a cornbattu au preml.er rang.AuJourdrhulralors que la
révolutlon est sur Ia défensive et que nous traversons une pé-
riode dtfflcile favorable à La contre - révolution, les forces
contre - révolutlonnalreg et oppottunistes de tout accabtt
sragitent fébril.ement dans Ie but de réallser lEure slnlstres
plans, affaiblir et ddtruire notre organisatlon et ses sympâ-
thtsants. Les récenÈes nesures dremprisonnerrent, de torture et
dr assasslnats perpdtrées à lfégard de nos nili-
tants et sympathlsants en soât lâ preuvê évl<lente. De connl-
vence avec cette offensive contre - révo.!.utionnaire, lee op-
po::tunistes de drol.te ont entreprLs une cânpagne de calomnles
confuslonlste.et roensongère à 1régard de la ligne politique de
MËTISLI{E. Ces opportuni§les de droite ont lancC Leur campagne

à la sulte de la déeislon prise par notre crgaoisatlon qul con-
slstalt a râppeller les mtlltants engagés dans le travall Iéga1
à rejolndre Ia lutte clandestlne;Cette dCeiston a été prtse
dans lrobJectlf de fàire face à la contre - révolution et tra-
dulre dans la pratlque Irengagemeot irrévocable qoe ooua avons
pris devant lthlstotre : pou"suivre Ia lutte révolutlonnalre
Jusqurà la vlctoire flnale.

ttadoptlon de cette nouvelle tactlque de luLtq est con-
forme à ta llgne polltlque de lilE'tSü.tE et d,une façon gdnérate
sux prlncipesdu nrarxlsme - lcnlnisme.Nou6 rornmes rest6s fioèles
à cette ltgne polttique révolutlonnalre mise en-appllcaÈion par
Itensernble des rallltants du nouvenent et des f,orces progressistes
durant les deux dernières années. Cette ltgne synthétlsée dans
le formule de üeoutlen crltl.querr ou rctltlque révolutionnalrer
a ét{ partagée par des nillt.ers drouvrlersrpâysâns, soldats,
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Jeunes, femnes, conbattents des natlonalltés opprimées, tntet-
lectuels et offLcterE révolutlonnaires quron a traité de eol-
Labof, dropportunlstes, etc, etc... Nombreux sont ceux qul sont
tonbés sous lês baIIeB des tueurs à gages à Ia solds de la réac-
tlon.

AuJourdthui, alors qrre noüs menons une ltrtte ldéologique
drenvergure cootre les opportunlstes de droite afin de préser-
ver le vCritable contenu ds notre }igne, lI egt nécessaLre de

rappeller les conditlons dans lesquelles fut étaborée cette
tlgne et les différentes teùdances qutelle a dô affronter I 1l
est plus que Jamals nécessalre de montrer en quol se reJolgnent
ceux qui, hler, nous ont traltés d'opport'rnlstes lorsqus nous

avons engagé quelques uns de nos nilltants dans Ie travall
légal et lcs opportunlstes de drolte qui, auJourd'hul, nous

accusent de nfuir i la révolution pour la slnple ralson guê

nous avon3 changé de tactlque de lutte.

En §eptembre 1974, Iorsque le monarque féodo - fasciste
Hallé Sellasslé est déposé par le DElrtG' la directlon de notre
organlsatlon adopte une polltique dropposltion totale vls - à -
vls du nouveau rdgime, Cette posltion ne reposalt pae sur une

analÿse concrète de la sltuation concràte, elle étalt pat con-

séquent srronnéê. Cependant, avec le ddveloppement du mouvement

révolutlonnalre, les milltants de lrorganlsatLon se sont très
vite rendus compte de lterreur dans laquelle était tonbée la
dlrection. Aussl, nettant au prenrler plan les lntérête de La

rCvolution, METIS0{E falt une autocrltigue coutâgeuse qul abou-

tlra à Irélaboratlon drune nouvelle orientatlon. Creet princl-
pateaent après la proclamatioo par Ie gouvetnemênt nllltalre
d'une réforne agralre radlcale le 4 l{ars t975 que cette ncu-

velte llEne cormence à porter ses fruite.

Otune façon générale, durant cette pértode, tlols posl-

tions sont présentes sur Ia scàne polltique :

*
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La prarnière, celle du P.R.P.E., Ctalt une potlttque drop-
potltlon totale au réglne nilltalre. Le P.R.P.E., vlct}æ du

révolutlonnarispe pettt - bourgeolsrnle syetérnatlquement lcs ,

Iole fondamentales de la contradlctlon et stavère lncapable
deôsltinguer lrenneml prlncipal de lrennenl secondalre. [cs
opportunlster de'gauchei s'allgnent donc progresrl.vernent danr
le canp de Irinpértaltsne, du féodallsme et du capltaltsure
bureaucratlque. Très vlte lts sont reJetés pât les nasses popu-
laires et servent de rcautlon rougei à la réactlon. Le P.R.P.E.
a dàs lors accusé IETISoHE de icollabosr, dtopportunl.stes,
etc, etc. Aroé par la réactlon, ce rôlassls dc contre - révolu-
tlonnalres assasslne un grand nmbrg de nos nllltants. Cecl nta
cependant pas enpêché liEtISOlE do poursuivre âvec fermetd et
déternlnatlon ta lutte pour ta nlse en appllcatlon de sa ltgne
polltique de rsoutlen critlguei.

En second l1eu, blen qu'tnslgnlflante à cette étape de
la lutte, une li.gne rdformlste et opportunlste de drolte appa-
ralt sur la scène polltique. Seuant 1a confusion sur les tlnttes
hlstorlques inhérentes à la petite - bourgeolsie au pouvolr,
cet'te liqne prône un goglten *to'!el au réglrne mitltalre. Cepen-
dant la relatlve hégérnonle de la llgine révolutlor,narlste petlte
bourgeolse du P.R.P.E. dans la conJoncture de lrécogue, rdduit
Le terrain dtexpreeslon des tenants du ,soutien totalr. Ces
oppo.rtunlstes de drolte portent leur conflance non pas sur les
Iarges massês maLs sur le DELRG. Auesl, lls font fl des revendi-
catlons dénocratlques du peuple et sç déslntéressent de Ia lutte
menée pour le dévetoppement du niveau de consclence, drorgani-
satl.on et d'armement des nês6es. La n-éflaFclvis -.à - yig de
la oartlclpatton et ItoroanLsatlon des masses alnsl que vis - à

- vls de la lutte Dour les ll rtés ddmocratti:ues- telle est
!a nature fondaoentale d?s opportunlsles de droite. Relever
cette caractdrlstlque de lropportunj.sne de drolte est, auJour-
drhull drautant plus lmportant qutelle permet dtéclairclr les
posttions de trahlson de ceux qui nous accuserit de fuir la
révolutlon et notarnent les opportrrnistes de la rllgue prolé-
tarlenne' (organlsatlon se réclamant du marx!s,ne - léninlsne
ayant totalement versée dans ltopportunlsme de drotte).
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Enfln, la troj.slème position qul seule sravéra Juste fut
celle adoptée par ME,fSCÏ:E et dtautr:es forces révolutlonnalres.
Elle a consislé à lmpulser des mesures progreoslstes proclâmées
par Ie rdgime et à lutter à l.ravant garde pour la mlse en ap-
plicatlorr de ces mesures. En évaluant eorrectement les contrâ-
dlctions qul opposaient le régiiae aux enneml§ de notre peuple,
cetbe posltlon à perrni.ç aux forces révolutionnalres de ne pas

falre Ie jeu de Ia réactlon, d'unir et de reriforcer lrunltd de
toutes les forces suscept.tbles d'Être unies et d'éviter 1à

faltli.te polltique qura connue le P.R.p.E. Cecl n'empâcha nu}-
-Lement l-es tenants r!e cette'posltion de montrer systématique-
men.t les llmites historj.quos du DELBG en lndlquant clâirernent
que ce dernier étalt iirc;;plble, de per sa nature de classe,
de rnener la révolution à son tàrme. Ils ont exptlgué que le
DEURG serait amené, face à la rnontée des luttes populaires, à

trahir sês propres proclarratlcos et r{rje Ia seule force capable
de traCrlire ces proclanaiions dans les faits 4tait le peuple
conscient, organlsé et armén Âln.si tout eo apportant leur' sou-
tien aux mesut'es progreesiste's du DELRG, llrntont cessé dtavan-
cer Ies revendlcations dérnor:ratiqrjgs des rnasses, au r.!sgue
dreffaroucher les oFportr.rnlstes de dro!te.

Pour nous résumerrnous pcuvoos donc di.re que les forces
révolrrtlonnaires dang notre pa1's se sont démarqrrées de ltop-
pottunisme de tgauchen qn goutenant tes mçsur€s pxogfÊs'slBtes

du DET|RG et de lroppcrtunisste de drolte en srâppuy.nt prlncl-
palenent sur les nilsses et en travâil,lant drarrache pled pour

le respect des libertés démocratiques. CetÈe double ddmarca-
tlon constitrre un crltère essenttrel pour dlstlnguer les vérl-
tables marxlstes - lén:i.nlst€§ des révolutlonnaristes petlt -
bourgeols et.autres tCnéEats. Ainsi, contralrement au. P.R.P.E.
qut re.fusalt de 'collaborer avec les fasclstest, HEtISOôIE a

décirté drengager quelgues cadres dans Ie travail légal au seln
des structures mlse3 sur pied par le régirm.,Contralrenent aux

opportunlstes de drolte, notre rrcuvemeot agltaiirsl dans Ia
seule conditton où cetts dél:rarche pouvalt servir' la cause du

de la rdvolution. Si auJourdrhul ME'ISüiE a adopté una nouvelle
tactlque de lutte, ctest porlr nieux servlr cette câuse. ['e§
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oppoltunistee de tout .cablt et particullàresrent ceux qut

n?ont rien eooprls aux llrrites hlstorlques du DETRG nc peuvent

apprécier corsctement cette posltlon. De mêore gue les opPor-'

tuoistesde rgaucher ont rejeté la thàse selon laguelle le iEtllG
pouvalt Jouer un r6le progresslstÊ durant une pérlode historl-
que donnée at qu'lI dtalt torpératlf drutillser le ré91ne à

cette étape donnée de la révolution, 1l ne faut pas srétonner
si, auJourdrhui les opportunlstes de droltequallflent de
iltraitrest ceur qul ont cholsi de lalssel le DELâG de côté
pour mleur falre avancer la rCvolution.

Certalns dtentte eur alnel que dtautres au seln nOme du

DEURG peuvent 3rlnaglnêr que le 'glissement à droltet qu'opère

le réglne représente un phéru»rène conjoncturel dt aul. exlgences

de la guerr€. Notre organisatlon réfute totalenent cette ana-

lyse. Ce glissement ne peut Être selon nous gue ltexpresslon de

la naturo de classe pettte - bourgeoise du réglme actuel.
Quravons ncus apprls de notre propre expérlence et de lrhistotre
des réüolutlons des eutres peuplea ? Oue Ia petite - bourgeolsle
ne peut gulder la révolutton natlonale dérnocratlgue à la vlc-
tolre. Cecl slgnlfle que la petlte - bourgeolsle est necessalre-
nent amené à trahir les nats drordre qutelle a avancé afln de

râl1t.er les masses populalrer derrlàre elte. Cecl slgnlfle aussl
gue la petite - bougeoisle est necessêlre.ment anenée à se ral-
Iler aux éléments rétrogrades afln de combattre les forces
qutelle a ratllde dans un premlet temps, de ta mÊme façon que

les éldments rétrogrades utlllsent la trahlson de ls petite -
bourgeolsle poui conbattre la rdvolutlon.

LrEthlopie ast en treln de vlvre cette réatl'té. Le DEIfiG

abandonne progressivement Ie Programme de Révrjlution Natlonale
0émocrattque. Lâ yaleur de ce programne ne résl<le pae dans le
seul falt qurll a clalrement dés19né IfobJectlf à attelndre.
Êlle réstde surtout dane le falt que cê progrâmne a clair'ement
nontré Ia voie à sulvre pour attelndre cet obJectlf : celle de

la lutte consc!.ente, organtsée et arsrée. Aussl ll a nls les
opportuntst?s dans une sltuatlon dlfftclle. Il leur sera di.f-
flclle de sener la confuelon et draban<lonner le progranme tout
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en prétsndant le défendre eane se trahlr.aux.yeux d§s aasseg.
Pour a§lelndre un obJecttf 1l y a toujours itnê vole à sul,vre,
essayer.d&ter de cêtte, voie ctest trahlr lrobJeetlf quron
s'est f!xé. Le Prograrrae de Révolutlàn Nationole Dém«rcratlqi.re
a clairement tndlqué la yEle à sulvre. Le mellleur.moyen de
dévoller la trahlson des opportunlstes c,est de rnontrer qurl1s
ont dévié de cette vol,e. Crest.aussl. et surtout oeuvrer à la
réallsatlon du Prograrm§ de Révol.rrtton Natlonale Démocratlque
et au suceés de la lutte consciente, organisée et 'année des
peuples d'Ethlople

Apràs l'écrasement de la tentative Câ-coup drEtat du 3
Février l9?? lnstlgué par la. c-tlque pro.- auréricaine de Teferl
Bantl/llemayehu, Ie chef drEtat actue.l, .Iè Lteutenant - Colonel
llengulstou Haile l,tarlan avalt déclaré face à des.mllliers de
travallleurs que les l"ibertcs démocratlques seralent proclenées
cians les p-lus brefr dérals et que le processue drarrrement des
nasselt seralt accéteré pour falre face efftcacement à toute
autre tentatlvÊ subversive. Aujor,rrd!hul J.es dlr!.geants du DEURG

ont compldtement renl.é leur parole. Non seulement les llbertég
dénocratiques sont bafouées mals de plus le caractère anü.-démo-
cratlque du réghne se renforÇe. Cette orlentatlon réactlonnaire
du rég*ne, cautlonnée par les opportunlstes de droite, dévolle
eDc(lre rrne fols lrlnstablllté et la peur de ta petlte - bour-
geolsle face à la montée des Luttes.populalres. Or sl les llber-
tés dérnocratlques étalenÈ reconnues aujourdthull elles auraient
favorlsé la prlse de conscience pollttque des masses. Les
ouvriers êt paysans ont apprls beaucoup de la. Iutte contre le
P.R.P"E. qut a étd battu à plate couture pour une grende part
grâce aux quelqtros l.lbertés démocratlques qui existaient encore.
Ils savent aussi que Ie P.R.PrE. â constarment refusd le débat
démoqratlque.au geln des masses. Conscients de cette'réallté,
les opportunistes de droite saboteot la lutte pour la dénocratle
câr les libertés démocratiques consâc$eratent leur fallltte
pcllttgue et dévolleral€nt leur nature pettte - bougeolse.Era-
nrlnons de plus près Ies perspectlvee opportunlstes de cette
petlte - bourgeotste,



I ) tlettre sur pled un 'partl du prolétarlat' issu ntxr Pês

des luttee quotldlennes de la classe ouvrlèr* et de la luttc
entre les deur llgnes nêls dtun rasserùlement sans prlnclpe
regroupant des bureaucrates notoires et eutres réactlonn.ites.
tln tal partl antl - populaire serait la consécratlon de la
trahlson dtune fraction da Ia pettte bougeolsle et des oppor-
tunlstes de droite qut rfatlguési de poursulvre la lutte révo-
lutlonnalre sralignent de plus en plus sur les posltlons de

la bougeolsie burôaucratlque. En somme, crest un retour vollé
aux positlons dtôntâD 3 au rsociâllspe éthlopleni et au partl
unlque. Or ces posltions ont étd ddfinitlvement reJetées par

la classe ouvrlàre et les peuples drEthlopte et ee nrest pas

aujourd'hul, alors que Leur niveau de consclence a connu un

dévetoppement consldérable, gurlls se sounettront à ce.tte poll-
tiquc.

2) Saboter lrorganlsation des classes et coucheg soclal-es
opprinées susceptLbles de parttclper au Front unl antl - féodal
et anti - tmpérlatiste. Dans le_cenÈextg soclîl de I'Elh,iopie
drauio-uI§lrhvi. nS sont pag. révolut-ionnal.ret quc lcs scq.Lq cgo

ruptstej. Les fôrcas hostlles au féodallsme et à l'lnpértallsne,
les forces patrlotlques et dénocratl.gues, ceux gul.veulent une

Êthiopi,e prospére et tndépendanta nats qul n?acceptent pas le
cornmunismc conme ldéal, des inteLlectuels, pettts cormrerçants
et proprlétalres reprdsentent une force oon négllgeable qu.ll
faut ralller. Ils dolvent trouver leur place dans le Front -
Unl antl - féodal et antl - tmpértallste. Ils dolvent prendre
part à la lutte et proflter de la vlctolre de denraln. Or auJour-
drhul les opportunistee de drolte font tout pour compronrettre
I'organlsatlon de ces éléments. Cêtte politigue déllbérée vise
à retlrer un appul n6cessalre à la claese ouvrlère dans sa
lutte pour 1a dénocratle et le sodlallsme"

3) Fâtre du Front - tlnl antl - féodal et anti - impérla-
liste un appendice de leur partl unique.bureaucratique. Aussi
lls sont hostlles au renforcecent des organlsatlons dê rnasses
réellement démoeratlqucs et représentati.re§. Ils srattachent
à éllminer drune façon ou dtune autre les dlrigeants dérnocra-

E
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tlquement élus ar.l sein de c*s organisations pour lee senrplacer
par leurs laguals arbitrairement déslgnds. Tele sonÈ les tralts
g4néraux des perspeetlves oÊportunistes de .ta petlte - bour-
geolslg appeurée, perspectives en coniradlctlon totale avec
les aspir'ations déroocrâùiques et rdvolutlonnalres des larges
mêss€§.

Les Isuvoiementê, J.'lnst,abilité et la trahlson du OELHG et
des opportrrnistes de clroite soÊt les causâs fandanentales de
ta riét4riorâtLon de la situâtion actue-l].e. Â llinsu ou en accord
âvee l,-o DELEG, la réacttoa.est pa§sée à !rcffensllre en causant
dlinnonbrables pÊrtês dans le canp révolutiûnnêlrê.

Prenriàrement, sur te plaû de.l'armement, des rri"llces popu-

laires, nalgré les t-rls nets prog-rbs acc+raplis dan-c Ia passé,

ort assiste aujourdrhui à une montde de la naj.n miee de La bu-
reauciatie sur la dlrecti..on des millcrs. Les manoeuvres d€ }a
bureaucra!le se présentent sous dlverses formes. Dtune part
les mi.llces qul ont été urists srir piecis pour âssurêr la sécu-
rlté d*s pâysens e! ouvllers <lans leurs localltés sont trans-
portéesdans drautres rdgions où çllee scnè géndra.ltment mal

âccueilllêe rJu f ai1; de leui inaaap'tation sur 1e plan de }a
langue et des coutumes. Ctest ainsl qoe des rnillciens <ies réglons
ou f.lcrd sont transport$s dar,s le l;urj et vice - vçrsâ' Da*s les
régtons err état de gr3g;1u les sol.dats sont nobili.sés non pas

âer:tr€ I t onnern:l de classe ou l.r agresseur nals contre les popu-

Iatior;s des natl.onatltés opprirrées. Aussl, lâ qrrê6ti on rratlo-
nale qui, qrâce à un el.fort souterm des milii.ants rdvoiutlon-
naires, dtalt deventte sous - iacente à la lutte de classe, ert
auJourdfhul de pJus en pius utillsée par I.a réactlon. Cette
rolltique ct'lauvine cels un cbstacle évideat' à lrunitÉ révolu-
tionnalre de toutes ies natlonalités opprlmées.

Deuxi.ènernent on.asslste aujourd!hul à une iofiltration dee

élànents les plu§ anti - comnrunistes dans lrentoulaq€ du DEURG-

Apràs lroffensivâ révolutionnalre qui a suivle 1récrasesrent de

la tentaElve de coup drEtat de Fevrler 1977' les û!âs§es popu-

!.alresrlndependarrnent du régime prennent des lnitlatlves révo-
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lutlonnaires, ce qut ne ,Êânque pa§ dreffreYer Ie OELRG et la
bureaucratle. Cette coümune inqulétude créée entrc ces deul
forces un terraln drentente qul se traduit très vlte dans les
feits. Crest prlnclpalement à partlr de ce moment que la petlte
bdhgeolste tentere par tous lee noyens deistabillserÜ la sltu-
atlon, consollder son pouvolt et freiner Ie processus révolu-
tlonnalre. La réactlon ne menquerâ pas dès lors de ge présenter
cornme lralternatlve ldéale pour rrenforcertr le pouvolr poli-
tique da Ia petite - bourgeol§le. Cette si.tuation est favorl-
sée par le sectarlsae que connalt Le nouvenent révolutlonnalrê.
Aussl, certalnes organlsatlons.r dâns le seul but de grosslr
leurs rangs, recrutent dee élénrents connus pour.Ieurs optnions
réactlonnaires favorisant alnsl les menées divlslvss de la
réactlon. Les conséquences de ces lnflltratlons et drune fagon
générale te rapprochement entre Ie DETEG et la réactioo eont
auJourdfhut clairement perçus. En effet l
- tes offlclers supérieurs, Jadls accusés par le gotrvernenent

mllltatre lui - même dragents de la CIA, sont progresslyenent
rélntégrés dans des postes clefs. La bureaucratle mllltalre
nène uoe campegûe drdllmlnatlon des éléments patriotes au

eeln de Itarmée.
- La moitlé des diplooatce récernnent nornrnés sont des er - mêmbres

du cabinet du régine impérlel.
- Au Sud et à ltEst du pays dranclens proprlétalres fonclers

reçclvent des armes.

St la petite bougeolsle trouve aetuellement son eoopte dans ce

revlrement, 1l est lncontestable qutelle en subLra par la suita
ler conséguences.

Ên dernier Ll.eun nous asslstons à I'heure actuelle à

ltlntenslflcatlnn de la répression contre les milltants révo-
lutlonnalres. Des élus des comltés de quartiers, des dirlgeants
ouvrlers, des cadres révolutlonnalres et des patrlotes sont as-
sasslnés dans les vltles. Dans les câmpagnes les comltés de
paysans et Ies natlonalltés opprimées sont peisécrrt4.s. Les bu-
rsaucratss sont allés jusqurà constituer des escadrons drassas-
sLne chargés dtéllminer les milltants de METISCù|E. RÉcennent,

Ies camarades KËBEDE UEN0JESHA, DENÊI
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Dr55ÂS5Â et È,trrlKt, TESFÂSSA orit 4td f roldement abattus " ceE-
talns sont hospitarrsée à ra suite des sdvices qurlrs ont.tuhrs
tandls que drêutres croupissent en prisoÊ. Les traîtres et.
opportun'.stce de tout, ecablt ont, sans ooute, bonne conscienca.
Pour eur, creet MEtISO$IE qul est réprimd et non les rdvolu-
tlonnaires. r,{a-t-s re peupl.e sait que *4ErrsotiE est rép::imé pour
avoir cholsi .!.e carnp du peuple. Les oprpor.iunlstes le savent
âu§§1, mais i.rs dsvr+lenL ccmprendre c;urli.s cornlnettent rrn crime
i*rpardonnabie vls - à -vis de la rdvolutir:n. Cependant, nren
dépralse à ces deririers, mal-gré la rdpressron et res brimatres,
MÊr rs'JhlE et lrensemb.lê dsâ forces authentiquemcnt.rÉvorution-
nalres se renforcerÊchaque jour devantage. st ia trahisorr petite
bourgeclse a mis le rrorJvement lejv*rr.lticnnalre sur ia dÉfenslve,
1l nren d+rneure pas moine que 1es peupl.eli d.Ëthlopie rrf ont
jamais ét{ aussi }ucldes et résorr.rs à poursuivre 1a rrrtte pour
la mlse en arpllcaticln du prr:grarnr:e <Je Révolutica Nationale
Démccra tlqrre 

"

irlêne si ies +pportunistes essâyant de semer ra confuslon,
une chose est stre r les mote drorrlres qui sont repris par les
masses sont ce*x <!e ilErrs0llE, e}tes exigent rla pr.clamatlon
lnmédiate des Libertés démocratiques',, erles accusent ra bour-
çeolsie bureaucratlqu+ dtâtre à lrorlglne des agressloni étran-
gèreE. Alors que les epportunist,el r.eprennent en ehoeur la potl-
tique "dtunion s*créer face à la çtrerre, les ouvrlers et pay_
sâns exLgeôt ltéerasement <le Irenrrpml, intérieur. Ils savent que
polrr sauyer }a patrler ll faut $âuvêr ra révolutlon. crest dans
çe cacre que stlnscrit re mot rltordre xla patrie Rsvorutlonnai{g
ou Ia lÂort ! I. En outre les larges masse.$ refusent lâ pol1_
tique de eoncil.lation avec lriropériarlsme amérlcaln qur est
en train de rtop6ter pàr Ié bials de la bourgeolsLe bureau_
crattque çt sont ddciddes à nener Jusqurair bout la lutte antr -
impdrialiste, Er:fin, les larges massss ont compris les rdvo-
lutl.onnaires qui ônt regagnd Ia clandestinltC, lls les sou-
tiennent en afflrmant avec vigueur trchanger de tactique ce nrest
pas trahlr la révolutlon.lr, l}s disent ÉA bas res opportunlstes
gul fllrtent avec la réaction pour de meftus avântages lB. Bref,
pour les peuples diEthiopie, Ie mo*ent est venu de dlstinguer

t
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Ies véritables révolutionnaLres des farix.

Quelles sont les perspectlves de lutte de MË,Ist)t,rË ?
I{E.ISONE appalte à falre face à ta contre - rCvo}utlon quÊ

'préparent conjclntement les éIdraents r§actlonnalres du DEtB6,
la petlte - bourgeolsLe traitresse et la bourgeolsle buraau-
cratlque. lrErISONÊ demeurefldàle au kograwne dà Révolutlon
Natlonale Déraocratlque pour lequel Lrenserable des forces pro-
gresststes ont lutté sans rellche. Il dénonce par consdqu€nt
toute forme de dévtatton par rapport à ce prograrale et gten-
gage à lutter Jusqurau bout pour ltappllcatlon intégrale de
câ dernlet. Corabattre résct.rrnment Iralllance qul sropàre entre
la réactlon et la fractloa ete la p*tlte - bonrgeolsie qul a

trahie, stopposer fernement à La rdpressi.on exarc4e contre nog
cauarades, dénoncer ltoppreselon natlonalç exErcée contre les
nationalttés opprLnées de notre pays, tellee sont les préoe-
cupations de notre organlratlon. [&tISOÀ8, reJette toutc forne
dtopportunlsme, de sulvlsnre et de ddnagogic et srefforce d'ltre
à lravant - garde des luttÊs que mènant des nlllions de no§

conpatriotes.

La lutte pour la dénocratle occupe trne place Lnportante
parml les obJectlfs que srest esslgné ootre oxganlsatlon. Le
questlon des ltbortés démocrattques est llée drune fagon gén6-
rale âux drolts des.peuples à disposer dreux - mênes et L *s-
surer la constructl,on dtune soeidt§ nouvelle. Asssl ta luttr
pout Ia ddrmcratic est un facteur d{terrlnant dans la lutte
révolutl"onnaire. En effet, la reconnaiôsânce des libert{s déno-
cratiques favoriseralt la destructlon de Irapparell drEtat
féodo -.bourgeolr hérltd de lfancien régime et-son renplacenent
par las structures de base du pouvolr populaire. A'lrheure
acLuelle aussi blen dans les vllles que dans Lds campagnes deux
types de pouvolr sraffrontent. Certes le peuple_ nra pâe €acorg
attslnt le stade où 1l peut a§eufter la totaltlé du pouvo!"r
potltlque. Mais ll existe des structures loceres lui permettant
de siautoa*rinistrer, dtassurer sa sdcurltd et de frapper lren-
nepl, de classs. Àu ntveau local, noirs avoûs asslsté ceg deux
dernières années à tm affrontement'quotidlen entre les strucèures



x1

populalres et lrâppârelI bureaucratlque. pace à cet affronte-
ment, }e OEIJRG a adopté une position lorrvoyante. A naintes
reprisês, lorsqutll dtait donlné par sôn aile droitière, lI
srest allgné du cûté de la burear"r"tl".

En luttant pou§ 1â reconnalssance des llbertds rJémocra-
tiques 1l sragtt, drune part dtaccélerer la vietolre du pou-
volr populaire sur le pouvotr bureaucratique et dtautre part,
de créer des conditions favorables aux trols lmpdratlfs du
rn*rnent s construlra le partl de la classe ouvrièie lssu de la
Iutte entre les deux llgnes et de la fuslen du mouvement nar-
xiste - Iénlniste âvec Ie mouvement orlvrler mettant atnsl en
échee la polltlque du partl rrni.que bureaucratlque, mettre sur
pled lâ Front Uni anti - féoclat et anti - lmpérialiste en ren-
forçant les organisations de masses, en préserrrant leur repré-
sentatlvitC et en éviÈant leur transfonnatlon en appendice de

lrappareil d'Ëtat, enfln mettre sur pleds une armde populaire
dtrigée pâr Ie partl de Ia classe ouvrLère. I1 est posslble
que Ie DEIfiG refuse dc reconnaltre les llbertés tldmocrattques
pour les rnasses. Mâas ceel ne nous ernpûche en aucun cas de mo-
billser Ie peuple dans la lutte pour la démocratie et ddvoiler
alnsl le caractère anti - démocrattque du réglme. Il faut démon-
trer dans la lutte la necessité de renforcer 1es structures
populaires et les organisati.ons de masses, 1l faut mobiliser
les mâsses pour la destructlon de la bureaucratle et reJeter
ainsi toute dCviation burearicrailque entretenug aujourd'hui
par le DEURG et les opportuntstes de drolte. En drsutres termeg,
la son tradictlon olrgos_qnt I' apgÈte-ll_d.r E ta t gqre auc raJlque IrJ
les-X-t-{uc tures qopqlaiEgg Cs t qne contTadl c tion anTaqonittg.Cqm-
bâ ttre _l_â .bqiga Ucra tjs-_c_lgs! se_ .^fanqÈ r du -c ô té drr peup I e et Ie*----rE__-
me$I€'ur mgyeg;§_le {aitg cj q g t_^iu t lgt_Bour lf s tl be r tés - 

dÉqro-
crati rrrros - 1 I nlov{e:lo trrcrrno rrr.}ra

Les lârges masses ont comprls cette réalité. Les oppor-
tunlstes quI, drun cût4, nexlgent{ lrdcrasement de }a burearr-
crar:ie, e t de l I aritrs af f l"nnent que Ia lutte pour Ia déno -
cratle ntest pes à itordre drr jorrrr ne peuvent olus trompei
personnF.
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La questlon da 1r dfroErath crt dÇvc,rue Ir plerrr dc
toucha pôùr dlrtir8uel lêt rérltâblas dÿolutlonn.ltÊr dr3
pltraseuta at autr"5 oppottunlstlg.

[€rIsOG, pour 8a pârt, a cholEl de ne[€r le co$bat dms
de nouvrller condltleBs contra La réactlon et Ilopportwiltæ.
L'.nsetbl.e der forcas réÿolutloûralre! dqlvelt sa dé.arquèr
cl.lref,eot et p.rtlcipê! à c€ coobât.

LIBENIES DEMA'IQI.E,S PCUR T^ES IIASSÉS I
A 8Â5 LIALLIÂ'G æS ToRCÊS OROITIENES âT' SEIII U'
DEING, D€ IA PETIT€ 8'LÂCOISIE TRAITRESSE ET DE

TÂ &NEATNATIE I

DEI{oiEOIIS LIOPPORIT.IIISE DE DROITE !
Elr AVA}IT ?OUB LÂ REALISÆ]ON DT' }NMATTE DE REVG

II'TICII NATIO'{ALE DEMATTqIE, i
I PAÎRIE REVOI,I'TIOI.{AIRE A' IÂ IIGÎ I
tA LUÎTE Cor§CIENIE, (RGArITSEE Er A8Æ.E De,S EUPT.ES

OIÉTHIOPIE VAII'CRÂ I


